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UN SOUVENIR A DIEU, PENDANT LES
VACANCES

Fiifautls qui, loin du ébruil des villes,
A prè-s de longqs mois de travaux,
F'u,: passer, libres, tranquilles,
I)es jourvs cousarés fun repos
moitas ces '-ours-es délicieuses
A tr-averis les champs et les bois,
A?-mite:-i (<'05, tr-oupes jolleuses,

seneud- sos jeux quelquefois

-Sur les gît-ins et sous l'ombr-age
l),îits ios ;sus.se-temps les plus doux,
En'fan ts, iit gié ritre jeune ége
J'eotsrz- à Dieu, r-ecueillez-vcous.

Quan îul es br ises faibes et pîsres
Le soiefle, éalan çan t les fleurs,
IP'asse en res lblot<d's chtevieluores
Eti renid pl us eq-i re.s cole>urtis
Q îo id les o iseoit c, sut Vo-t're ro ute,
fle'l icot leurs s efraius joyeux,
lt iJ<<( ii lerh o qufi les écoute
'1, Ci-he/ à les séjider i -u e eux

soie 1,-s qatans et souis litrit,&- r

Eun-<ais '-ffle ora (il e ses atiles,

rà -foui suir tes jleits icit t-dt-s

IPercet voles se pose lt t ins tanet
<'le sue ju, léqère et timîide

Q tiutîd i.ous rit'- pot(t le saisit-,
Qnonad, r-eprmenansut soit col lap ide,
Il échiap;pe à coîtce de'sit

Suri les î;u set seius l'oe)ié toge, etc. , &ci.

l'est DIe) i fi t coniti i toittes ch oses,
L<- sole il, le reîît, les sau isî s
<"est lu1i (lniifleîcir lv es roses,
lit produti<lte <t î ifI îtqs levtos stuoissons

<"est lii ii qu guérit lat soiifta ni-e
Loto''ii soittlien t dans le maflh entt
C'"est luii quii don ne l'rspuu (ire,
lEt conitsole donso lat doutleur,

Sotic- le-sg s et seius &"<uiqSc.-, &ic.

l'ense:_ à J) ei onts vorîte e «faute,
J',, ' o penuser lottgtemps ecr t
Qu't'l couis tarde rot e i voreltre,

loesui s< i pieu le itiési i
eîstà l)ieu toute l't <'je,

litje(((<(15s de i-es liecîirx jourts
lb,, ot poiot <-<-te O. me rai e,
P1i-i ut e rini l trotuler le rourts.

Su r les etri-sokns et sous l'ombrage
Piîts ris patsse-temps les Telles dîttx,

mib ,ialqré rotte jeune tige
'isiz à i e o, re te iltez-vî,îts.

L'ablbé Cna.vo.tuts.

NOTES D'HISTOIRE NATURELLE

PîtU'(U< oI LES FOU'RMIS- N'AIMENT ('AS L'EAt.-Un
savanut, m. Béthé, at observé que les fournmis ont un
psarfumi spîécial quii varie de îîid à îîid. D'autre part,
un second savanit, M. Cook, lieus appirend que ai uîîe
fournmi to'uclhe à l'eau, elle est infailliblemenît attaquée

piar ses sieurs à son retour au logis. Il en a conclu
qlue 1'> lavag-e fait perdre aux fournmis une propiriété
S1 ,eécialu, q1ui leur piermet de se reconnîaître.

LA% PLIANtE F AT'[TAPEF - PA5LN-uCaniada%, se
trouve unle pliante grimçpanute, dont les lieurs attirent,

-par leur parfum, les papillons, qui pilongent leur
trompie délicate dans la corolle, qui se refernie et re-
tient capîtif le pauvre insecte, jusqu'à ce que nsort s'en
suive. Après quoi, elle lâche sa proie, sans s'en nour-
rir, conmmes c'est le cas pour lat grassetie des prairies
américaines. Uiîe sinzularité à propos du Phutitttt
albeits. Cette plante n'est pas indigène du Canada, et
y a été transpsortée du Brésil, où les piapillosns sont
bieaucoup un forts qu'ici et, de même (lue les oiseaux-
neuclies, ouit la force de retirer leur tromp~e liera du
piège, pour enîsutite tranîsporter le ptollen sur d'autres
fleurs.

LES ARitEs A FRiWTS EXLosi.4Fs.-Le plus remar-
quale spécimen du genre est le iut-a cuepiteans, yul-

gairenient apipelé sablier, qui, dans l'Amîérique tropi-
cale, atteint de 75 à 100 pieds de hauteur. On le cul-
tive, commîie plante d'ornement et de curiosité, dans
les Indes occidentales et le Brésil. Lorsqu'on laisse le
fruit mûrir sur l'arbre, la noix, qu'entoure une épaisse
fibre ligneuse, fait explosion avec n grand bruit et
de chacun de ses compartiments, au nombre de seize,
proj ette au loin la semence. Ces graines tombent sur
le sol, oui elles germent ensuite. Si l'on cueille avant
maturité ces noix, il arrive piarfois qu'elles éclatent
après pilusieurs mois.

Las MOINEAUX ET L.ES t-rE's-na récemment

découvert que les moineaux tiennent certaines cou-
leurs en profonde aversionî, en paiticulier le poeurptre
et le bMeu. l'en correspondant dlu journal anglais, Tie
l\rîallie.e, affirme que des moineaux qu'il tenait en cage
ne touchaient pats à leur nourritrure si on la couvrait
depapierleu que ces mêèmes oiseaux manifestaient une
anti pathiie fort discourtoise à l'égard des personnes dlu
beau sexe qlui se pîréseintaient vêtues dec bleu, et que
plusieurs dec ces volatiles furent c''rrigés dle lat maie
de piquer sanis cesse avec leur Lee ue eertaiîne place
de la niurailîle, i ar la aimnipIe aipp'rit ion à cette place
d'unî moreau de p(allier bleu.

Sî'seîî'aý ii'um UN H 'a-li'y al pats loniglelîpa, oui
olbservateur, curieux de connaitre les ciV'ets dle lat lien-

zinc sur- une guêpe, îtoit nii lieu (le cette substanîce

sous une cloche où il avait enîfermîé la gulêpe. Celle-ci
diîîîua imîmédiatement des signes de malaise et dle
peinîe, et se unit hi p ilt'er de solii (lard le neorceau de

pllier qui avait Servi à i iiir'dui ce la l;eiîziiîe da ns soni
repiaire. l'eu à peu, dle désespoîir, elle piarut abivî
dominer une lutte inégale et, se co'uchanît sur le dos,
elle s'enfuonça trois fois sont dard dlait-, le ventre et ex-
luira. L'observateur répéta l'ex périeîîce sur deux autres

guêpes, et le déntouemnent fut pareil. En conuséquenîce,
il est d'axis î;ue les guêpe s dans cet-lainus cas dési-sj é-

rés ((ut I-tcours au sicide.

L'ACTIvrù l'N AT. -A la septième réunîionî a
Baltimnio re, de l'PiCti t i ifsodoq iriil Soticiiel/, AI .
C. -C. Steavart a présenté quelques olbservationis surv
l'activité de certains roîlgeura. Il les a tenus dans (les

cages à écureuil, un contact électrique inîdiquant. et
enregistrant les p(ério(des dec inou veinent sur 11i1

cylindre olit a'inîscri v'îit enîcore le t empîs. Les sou ris et
les rats consacremît à peu près 18 heures uire; os, c t 1;
olu 8 heures à t'autîvité. L'écureuil, ait hiver, se co<i-
tenîte de 2 heures d'activité, de grand mîatinî, et se
repose le reste du temîps. Plus les alimîents sott
riches en matières azotées, et plus l'activité est
grande ;îpa contre, les graisses portent au rep(os. La
souris, nlourrie de graisse, au lieu de se remuer 6i ou
8 lîeures, lie pîrend (lue quelquest mnuîtes d'exercice.
L'alcool est sains actionî apîpré diable. L'augmntatio n
de pression tbarométrique tend à accrître l'activité.
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PETITES RÉCRÉATIONS SCIENTIFIQUES

LA i \-FANTAtSMAGOIiQUE T'EsSE ESiîi
de plus facile quet de fabr-iquer avec dles substances
très légères (èponîge, ouate de c',tonî, moelle de sureau),
de petits insectes artificiels tie diverses formies aux-
quels on pîeut donner différentes colorations. ()u iii-

troduit ces insectes dans une boîte de carton d'enîvironî
8 pouces de longueur sur 4k de largeur et 2 de lîau-
teur. Le couvercle de cette boîte est constitué par une
lanme de beau verre épais. On siuperpose sur la face su-

périeure de ce verre plusieurs courbes successives de
collodion, sans altérer sa transparence.

C'est tout le dispositif nécessaire ptour exécuter la
plus curieuse et la plus amusante des exp(ériences;
mais, pour qu'elle réussisse à souhait, il faut que le
temps soit sec, que les insectes soient très sers et que
l'on ait également les doigts bien sers.

Si ces conditions sont remîplies, il suffit, de frotter
avec les doigts la surface collodionîtée pîour voir les

insectes placés au-dessous s'agiter, avancer, reculer,
etc.

C'est l'éleccricité dégagée liar le frottement qui sufitfl
à provoquer tout ces miouvenments, que l'on peiut varier
de mîille mnières ditférentes et (lui étonnent pirofon-
dément les pîersonntes noîe initiées.

U NitIM1AT _NAVAL EN MIIT-E-Rconstruit,

avec une légère feuille d'étantî ou d'aluminium, un
petit bateau dont la poîupe reçoit, an guise d'hélice
omot rice, uîî petit miorceau tie camiiphre qui îîe touche
l'eau qlue par ue très petite surface et d((nt la solu-
tien est dirigée par lat feuille d'étaint, danîs le sens
directement oppiosé à l'axe du bateau. On dépose déli-
eateîîîeît l'ajppareil sur une surface d'eau bienpope
et commne la dissolution du camplîre fait varier la ten-
Sitoni superficielle de l'eau, ou voit le bateau se mettre
eîî marclhe, avec uîîe vitesse assez considérable, en
Courant p(arfo(is de capiricieuses Itordé5es.

Voici une variante de cette expérience et, en même
tenip~s, une c(onfirmationl de soit i nterprétationî tlîéorî-
que.

Oua fernme la poupie du petit bateau avec un léger
nmo reau de to'ile tenduu, et l'on verse dans l'esqfuif nie

pu d'alco ol ou d'éther, sut tisaiîxrneiit po~ur qlue la
toile du fonid eii soit nuinllée, niais pas plus que l'ou-
l(-trcatiein n'eni peut p(orter. Ces liquides se dissolvenît
dlans Il'vaui etu t iavel-satîît lait nar'i .ermuéal!e d'arrière,
et coîumme cette dissi,!uti'îî fait également varier la
tenîsioni su pe rticiel le, le petit Ibateau se tuet en imarchîe,
coinme avec le maib od c et danîs les uléiltes ctoiditionis.
En fornit une flottille de lpetits bateaux uie s les uîîs

paîr le canmpItre, les au Ire.s par l'alc'ool <(( l'éther, on
lpeut assister pîenîdant tuelque temps au~ spe (ctaicle t'é-
voltio ins niautiq ues désrdnnîiées, <pii siul nent un
ent 1 at na ivtl en mnii iatunre.-
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PRIMES DU MOIS DE JUIN

LISTE DiES Nuv•:tn ( AGNANtIS

Le tirage des primels mnîsuelles dit MONtDE
Ilitusrt Ê, ponur les nuitté I(o (5 1 <h motis

Lie 111JN tqni a eu1 lit-n saimîedi, le 1er juillet,
-i donné le u1ésu Itat stui\vn

1 Eit PRIX No
No0

3, - No
4e - No
5e - No
6eu No
î e - No

8e - No

Les nunméros
clhacun:

C) 12 4
7 215
8, C) 1:3
9,747

10,132
10 445
11,162

11,3512

11,l16

15-, 9 -

26 142.
7$84.-

.35, 42 7

9 -

1ý50.00
2500
115 00
10 O0i
15 00
4 00
30OO
20OO

suivants ont gagne Urie piastre

1:3 1517
1:3,715S
1:3, 912
14,231I

1 1724
14,811

16.107
17,2-)-t
1S. 7 15
19,7

2)0,777
20,9-40
2 1,11-4
211 323
21 512
21,8 19

22 085

2)2,417
22 741
23,812

23162

24 5>33
249Il12

25,321
26 717
2 7,5 16
28 4 24
29. 162
30.213
30,62 1
:31,024
3 1,3 :19
:31,727
32ý, 112i-
32,34 3

3),910
33,1 14
33,247
.33 423
33; 8 15-
34 129
:34,317
34,71[2
35 2- '6 1
36 743
37 617
38,:333
39,171
39,752

N. B.-Toutes personnes ayant en mains
(les exemuplair~es <lu MONDE ILLttSl'tRÉ, dlatés
du mois de JUJIN, sonît priées (l'examiner ies
numéros imnprinmés en encre bleue, sur la
dernière page, et, s'ils correspondent avec
l'un des numéros gagnants, (le nous envoyer
le journal au plus tô^t, avec leur adresse, afin
de recevoir la prinme sans retard.

Nos abonnés de Québec pourront réclamer
le montant (le leurs primes chez M. E. Béland,
No 276, rue Saint-Jean, Québec.


